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De Wang Bing à Tariq Teguia, en passant par Marcelo Pedroso ou 
Kiyoshi Kurosawa notamment, D’autres continents rend compte et 
questionne des gestes singuliers de cinéma d’aujourd’hui. 

Sous l’influence de changements concrets et accélérés liés à l’avènement 
et au développement du numérique, les territoires du cinéma semblent 
s’être élargis et reconfigurés. 

Cet état des lieux en témoigne par l’exemple et interroge plus largement 
la situation du cinéma et sa capacité à se renouveler pour continuer 
d’être un art et un témoin actif de son temps…
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Un regard tricontinental
Les trois continents, ce sont l’Afrique, l’Amérique du Sud et l’Asie : trois régions du monde que scrute et célèbre depuis 1979 
le festival nantais. Cet anniversaire est l’occasion de faire le point sur ces cinématographies depuis ce lieu d’observation 
privilégié qu’est le F3C, en compagnie de son directeur artistique Jérôme Baron.

Pour cette 40e édition, vous n’avez pas souhaité programmer des films qui ont marqué l’histoire du festival.
Alain et Philippe Jalladeau, les fondateurs, avaient opté pour cette approche rétrospective lors de la 30e édition. Pour la 40e, 
j’ai voulu ancrer davantage le festival dans le contemporain avec une programmation de 40 films et un livre, édité par WARM, 
qui s’interroge sur ce que le cinéma devient, sur ce qu’il advient de lui. C’est une manière de questionner le geste de 
montrer des films, ce geste qui longtemps a relevé d’un intérêt strictement cinéphile , et qui s’effectue maintenant dans 
un contexte devenu concurrentiel. Le Festival des 3 Continents a lieu à peu près au même moment que ceux de Belfort, de 
Turin, d’Amsterdam ou d’Amiens : nous sommes, malgré nous, pris dans un faisceau qui nous impose de prendre la mesure 
de ce qui se passe autour. (…)

Extrait de l’entretien avec Jérôme Baron réalisé par Nicolas Azalbert, Cahiers du cinéma, novembre 2018.

Depuis plus d’un siècle, hier comme aujourd’hui le cinéma continue de façonner les multiples mouvements de ses images. Il 
suit, prolonge, actualise, s’éloigne parfois, de ce que nous avions appris à reconnaître. Chaque ligne de conduite, reprises, 
refontes, expérimentations, atteste par la différence de sa vitalité. Il ne cesse ainsi de s’ouvrir au contemporain, et ce faisant, 
de participer activement à le requalifier.

Une vaste reconfiguration du domaine des images en mouvement semble s’opérer pourtant depuis notre entrée dans l’ère 
numérique. Ou plus exactement avoir trouvé dans les évolutions technologiques et les nouveaux moyens de communication, 
les vecteurs d’une irrésistible accélération d’un processus dont l’origine se situe à la jonction des années 70 et 80. L’image 
en mouvement y glissait un peu plus encore vers un régime de massification mercantile (télévision, clip, publicité) et vers des 
dérivations plastiques rénouvelées (art-vidéo, image de synthèse) poussant le cinéma en deuil de sa modernité à réfléchir des 
déterritorialisations qui l’impactaient d’autant plus qu’il en avait été techniquement la source et esthétiquement le modèle.

Voir des films, et surtout en revoir, nous permet de nous interroger sur ce qu’il advient du cinéma, nous incite à circonscrire, à 
identifier dans cette nuée d’images en mouvement ce qui relève encore de gestes et d’opérations où il subsiste et se redéfinit. 
Nous avons ainsi souhaité faire du temps de cette 40e édition du Festival des 3 Continents une étape résolument ancrée dans 
le présent, une manière de réaffirmer l’attrait et les valeurs esthétiques du cinéma à l’aune des formes qu’elles prennent 
aujourd’hui.

Un programme de quarante films se voit dans cette perspective associé à la publication d’un ouvrage collectif intitulé D’autres 
continents – Mouvances du cinéma présent, co-édité par WARM. De manière complémentaire, ils participent d’une contribution 
à un état des lieux du cinéma tel qui va, assimilant le plaisir de donner à voir à celui de décrire et de penser.

Jérôme Baron  
Extrait du catalogue du Festival des 3 Continents 2018. 

Les mots du directeur de publication, jérôme Baron

Un livre, pour se demander où va le cinéma
(…) « Il faut absolument regarder devant nous », 
explique Jérôme Baron. Pour cela, le festival coédite, 
avec la maison d’édition WARM, un livre de plus de 
200 pages, qui rassemblera des réflexions de cinéastes 
d’Amérique du Sud, d’Afrique ou d’Asie et d’observateurs 
internationaux. « Il doit permettre un état des lieux du 
cinéma contemporain », espère le directeur. 

Extrait de l’entretien avec Jérôme Baron réalisé par 
Mathieu Gruel, Ouest France, le 29 août 2018.
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